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UNE IMPOSANTE CEREMONIE Fagnan ; Sœur Convers du Saint 
Nom ds Marie, née Leclère ; Sœur 
tourière Marie Uernadett •, née Mé 
nard.

Cettr communauté des religieu
ses du Précieux Sang a été fondée

St Hyacinthe par Belle Aurélie 
Caouette le 14 septembre 1861. Cette 
tille du Seigneur d’une piété solide, 
d’un dévouement à toute épreuve, 
douée de talents remarquables, 
montra d’une manière non équivo 
que qu’elle était appelée par Dieu 
à cette œuvre sublim ; à laquelle 
elle se dévoue depuis cette époque 
sous le nom de Mère Catherine 
Aurélie. Elle s’adjoignit trois reli
gieuses et elle furent canonique
ment érigées en communauté le 21 
Nov. 1865.

Malgré la sévérité de ses consti
tutions et la dot élevée qu'elle est 
forcée de demander, elle compte 
près de cent trente membres. Elle 
a fondé une maison à Toronto et 
une à Notre-Dame de Grâce près 
Montréal. Ce grain de senevé cul
tivé par Mgr. Jos. Larocque et ses 
lignes successeurs, aidé par la pro
vidence, des lumières du vénérable 
Monsignor 1. S. Raymond, ût de 
rapides progrès et est devenu un 
grand arbre. Le but de ces reli
gieuses est de se vouer à une vie de 
silence, de solitude, de recueille
ment,1 de prières, de pénitence et 

Elles sont 
cloîtrées et mènent une vie de 
mortification de pénitence. Elles 
jeûnent tous les vendredis, se don
nent la discipline trois fois la 
semaine, couchant sur le dure, 
récitant l’office de minuit à une 
heure, sa levant le matin à 5 hrs 

livrent à beaucoup d’autres 
mortifications intérieures et exté- 

Dans leurs recréations et

horrible projet à exécution, car on 
l’a trouvé pendu quelques instants 
après midi et il semblait qu’il ne 
s’était pas écoulé longtemps depuis 
la mort du malheureux.

Ce vieillard était très à l'aise et 
son fils n’épargnait rien pour lui 
procurer toutes les douceurs dési
rables. Le lieu du suicide a été 
visité par une fo le considérable 
aujourd’hui jusqu’à ce que le ca 
davre ait été transporté à la rési
dence de sa nièce. L’état mental 
du vieillard laissait beaucoup à 
désirer depuis longtemps et c est à 
cela que l’on attribue la cause du 
suicide.

FAISONS JOYEUSE VIE

Dans quel vrai beau monde nous 
vivons 1 La nature nous donne la 
beauté des montagnes, des vallons 
et des océans. Rien de mieux à 
désirer qu’une parfaite santé : mais 
une de fois la plupart des gens sont 
sans énergie, découragés et abattus 
par la maladie, alors qu’ils pour
raient se bien porter, puisque cha
que personne qui soullre peut obte
nir une preuve satisfaisante que la 
Green's August h larve" les délivrera 
de toute maladie, comme au moment 
de leur naissance. La Dyspepsie et 
la maladie du l-’oie sont les causes 
directes de soixante-quinze pour 
cent des maladies telles que l’atta
que bilieuse, l’indigestion, la mi
graine, la con 
lion nerveuse, 
palpitatio î 
symptômi s alarmants. Trois doses 
de Y August blower prouveront ses 
effets merveilleux. Itouteille échan
tillons, 10 cenlins. Essayez-là.

B. G.LE CANADA
L'installation dos religieuses Ré

paratrices du Précieux Sang dans 
leur monastère de la rue St Patrice 
a eu lieu lundi soir au milieu d'un 4 
concours considérable de membres 
du clergé et de fidèles. Les nou
velles religieuses, au nombre de 
onze, accompagnéesjchacune d’une 
Sœur Grise de la Croix sont arrivées 

On prête de nouveau à l’honora-1 à ~i ù. dans la Basilique, prendre 
r 1 place au pied du sanctuaire. Apres

. récitation du chapelet, Monseigneur 
ner la direction de l’opposition dans | parebevêque revêtu des ornements

pontificaux, assisté des révérends
_______ _ MM. Campeau et Plan tin, s’avança

__ » mr,x.T I près de.la balustrade et fit un magni-
tiLECTION PAR ACCLAMATION I Qque sermon en anglais et fran- 

— I çais. Prenant pour texte ces pa-
M. Moffat, fils du député défunt, rôles de St Paul aux Ephésiens 

a été élu samedi, par acclamation, (ch. 1, v. 7): “Ill quo Christo habe-
...«<—>• >“**‘E;.isasKfs
la chambre des Communes. | tlon combien est précieux- le sang

de Jésus-Christ puisqu’il est le sang 
de i’Homme-Dieu, le sang qui nous 
a rachetés, il est le prix de notre 
salut 11 démontra combien nous . 
devons aimer ce sang Divin et en 

L i démission du lieutenant gou I faire l’objet de nos adorations. 
Masson donne lie a à beau |Cést ce que font ces Religieuses 

qui viennent s’établir dans cette 
ville ; elles ont po r mission d'ado
rer le Sang Précieux du Sauveur, 

ministre de la M lice. Sir Adolphe I d’obtenir par leurs prières conti- 
Caron ferait sans aucun doute un nuellesau Précieux Sang la conver

sion des pêcheurs et d'eloigner de 
... ,. , . nous les châtiments du ciel par

fermeté, s as qualité! accomp.ies de I feur immolation continuelle. Elles 
gentilhomme, sa large hospita’ité. vont prier prur les bons et pour les 
sont connues de tous. Son père fut J méchants.

Souhaitons-leur donc la bien 
„ .. , , venue, puisqu’elles viennent pour

français de Quebec ft personne na 8>occup r de nos intéiêls les plus 
plus travaillé que lui à populariser chers,—nos intérêts temporels et 
Soencer Wood. Le fils saurait mar- spirituels.

Ensuite, Sa C andeur donna la 
. I bénédiction du Saint Sacrement. 

Nous ne sommis pas de ceux qui I |.e cqian^ a £té rendu avec entrain 
désirent voir nas hommes capables, I par le chœur dés Enfants de Marie, 
ceux qui oit réussi à gagner la Un a surtout admiré l’Ave Maria
confiance publique, quitter l’arène chanté par Mlle. J’ “lieum la

active pour laquelle ils ont des aP’ proccsdon commença à défiler par 
titu les spéciales, même pour la |es rue3 Sussex et Su Patrice, 
charge la plus honorable. Cela Arrivée dans la chapelle du non- 
s’applique surtout à ceux qui, corn
parativement jeunes commi °lr |jsum, puis se tournant vers les 
Adolphe, peuvent fournir de Ion- religieuses leur alressa quelques 
gués années d’utilité publique. paroles d’encouragement, leur rap

i Minerve) pelant qu’en retour des sacrifices 
1 qu'elles avaient faits en laissant 
leurs familles, leur maison-mère. 
Dieu ne manquerait pas de les 
récompenser et de les rendre heu- 

, , , ,, - . I reuses. Il les b mit dans l’effusion
Sir John et Lady Macdonald doi-K gon cœur el ja procession revînt

vent aller en Angleterre dans le mois| j ia [jasiliq îe. 
de juillet. Lady Macdonald se rend à 
la rivière Ristigouche dans le mois 
de juin pour faire la pêche au

1/
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ble M. Blake l’intention d’abandon- 1

J II
la chambre des Communes

Grande Vente
---- -AU—-

COMPTANT

M
LE BAZAR stipation, la prostra 

, l'étourdissement, la
(1 n cœur et autresL’Orphelinat St Joseph, hier soir, 

a été le théâtre d’une aff.-ctueuse 
fête nui fera époque dans 1 is regis
tres de l’institution. C’était à l’oc
casion du dîner offert par les dames 
directrices du bazrr à Son Honneur 
le maire et aux membres de la cor
poration de la cité d’Ottawa.

Cette fête intime a révélée, une 
fois de plus, la générosité de cœur 
du maire, dont la ville s’honore de 
posséder. Le dîner a ôté fort goûté, 
car les mets étaient abondants et 
bien apprêtés,et ils n’ont cessé d'êtie 
arrosés par un champagne délicieux 
durant tout le repas.

Il y eut nombre de santés propo 
sées, et des discours appropriés à la 
circonsta ce furent prononcés par 
le maire, les échevii s Ileney, Ûu- 
rocher, Desjardins, Dr St Jean, le 
chapelain de l’Orphelinat et M. Dra
peau, n résident de l’institution.

Son Honneur le maire, dont on 
connaît la générosité proverbiale 
a bien voulu solder avec une 
délicatesse excessive toute la 
dépense du festin, voulant par là 
grossir sa part d’offrande aux orphe
lins, et prouver aux dames du bazar 
combien il savait apprécier les 
efforts qu’elles font pour rendre le 
bazar aussi florissant que possible 
sous 1# rapport de la recette, laquelle 
est destinée à aider aux dépenses de 
l’institution durant l’année.

Disons, en terminant, que la 
générosité du maire, M. McLeod 
Stewart, ne s’est pas bornée qu’à la 
salle du banquet ; car immédiate
ment après, il a voulu être conduit 
dans la salle du bazar, où il a fait 
tomber sur chaque table d’étalage 
des offrandes qui n’ont cessé de se 
succéder jusqu’à l’épuisement de 
toutes les listes mises en circulation 
dans le bazar.

Inutile d’ajouter que cette géné 
rosité s’est accomplie sans oslenta 

une cordialité

— lia NOUVELLES —-

Marekndises de Prmtem.s
CETTE SEMAINE.

LE LIEUTENANT GOUVER
NEUR

mt-ll peeelble T
de 1 router à acheter à aussi bon 
marché ailleurs qu'au magasin de 
la basse-ville, Nos. 138 et 140, rue 
Clarence, les articles suivants :

Chapeaux d’été de la dernière 
mode, pour messieurs, dames et 
enfants. Une bonne modiste dans 
le magasin les garnit à très bas 
prix Fleurs, plumes, rubans, den 
telles, objets de fantaisie, etc.

Livres, chapelet*, statuettes et 
autres articles religieux.

Un assortiment de p èces de ta
pisserie, papier vert ou patrons pour 
châssis.

Vaisselle, verreries, chaudrons, 
canards, ferblanteries, lampes, huilé 
de pétrole, etc.

On y tient, répare et repasse tou 
tes sortes de fourrures, et on y fait 
les casques, manchons, manteaux, 
etc. No 138 et 140, rue Clarence, 
Ottawa.

25 avril 1887—la.

133 Pièces do nouvelles étoiles ù robes à 
10 centins, valant 15 cls.

170 Pièces de nouvelles étoffes ù robes à 
12$ centins, valant 18 cls.

130 Pièces «le nouvelles étoiles à robes à 
15 contins, valant 20 cls.

115 Pièces «lo nouvelles étoffes ù robes à 
20 contins, valant 30 eK

193 Pièces do nouvelles ôtoffos à robes à 
25 centins, valant 35 cts.

163 Pièces do nouvelles étoffes à robes à 
30 centins, valant 45 cts.

187 Pièces «le nouvelles étoiles à robes à 
35 centins, valant 50 cts.

—AUSSI—
Soie noire et <li couleurs à «les prix extrê

mement bas.

verneur
coup de rumeurs. La dernière veut 

sa succession soit offerte auque

r de saintes œuvres.

exce’lent gouverneur : son tact, sa

le premier lieutenant-gouverneur
et se

ne u res.
moments de loisir elles s’occupent 
de confectionner des objets de piété 
en cire, brodures, etc.

Nous devons beaucoup de recon
naissance à Sa Grandeur qui a 
amené ses religieuses dévouées 
dans son archi-diocèse ; nul doute 
qu’elles seront d’un bien 
pour la ville et qu’elles obtiendront 
des grâces précieuses surtout pour 

recommanderait à

cher sur ses traces.

Edouard Thérbault.

Être Commanlou
Je délire informer le public que 

je viens de recevo r (d’Europe) le 
plus beau choix d’objets de piété
POUT SOUVEN11IS l>« 1È11B COMMUNION
lesquels je vendrai à bon marché. 
Une visite à mon magasin au coin 
des rues Sussex et York, pour vous 
convaincre d» la vérité.

1'. C. Guillaume,
Libraire.

ut Ci.immense

ceux qui se 
leurs fervantes prières.A 15(1,152, 154, rm Sparts.

SUICIDE A OTTAWA■r
*

Un homme trouvé pendu sur in Pointe

AVISCOUPS DE CRAYON Cie.■ &Un événement qui a jeté l’émoi 
dans la ville aujourd’hui a été la 
découverte d’un vieil'ard pendu à 
une branche d’arbre dans le petit 
bosquet de sapins sur la Pointe 
Nepean, en arrière des bureaux de 

M. Hamilton et frères.
De jeunes garçons s’amusaient à 

jouer sur ce terrain lorsqu’ils aper
çurent tout à coup le cadavre du 
vieillard se balançant à quelques 
lieds de terre. Effrayés à cette vue, 
es petits garçons se hâtèrent de 

courir sur la rue Sussex eu annon
çant la chose à grands cris.

Une foule immense de curieux se 
rassembla en peu d’instants sur le 
lieu du suicide mais lorsqu'on dé
crocha le malheureux viellard il 
avait déjà cessé de vivre ; la corde 
qui a servi à cet infortuné 
complir son funeste dessein avait à 
peu près quatre pieds de longueur.

Voici les ren-eiguements que 
nous nous sommes procurés à ce 
sujet : Le nom du vieillard est 
George Hagerty ; il était âgé de 
76 ans et bien connu à Ottawa ; 
l’un des fils du vieillard est em
ployé chez M. C. T. Bate, épicier, 
rue Sparks ; l’infortuné avait passé i 
cinq jours à l’hospice St Patrice 
l’hiver dernier ; depuis le 15 avril 
il était à l’hospice St Charles où 
l’on prenai. de lui un soin tout 
particulier ; déjà précédemment le 
vieillard avait tenté de mettre fin 
à ses jours en se jetant à l’eau.

Ce matin, pendant la messe,', il 
s’évada disant à un autre vieillard 
qu’il sortait pour revenir immédia
tement pour le déjeuner. Peu après 
il entra dans une maison où il 
demanda l’heure, puis il se rendit 
dans le bosquet de la Pointe.

Aussitôt que l’on s’aperçut de sa 
disparition à l’hospice, on envoya 
quelqu’un chez la nièce du défunt, 
coin des rues Baird et Cumberland, 
afin de voir s’il n’était pas là vu 
qu’il y allait quelquefois.

Des petits garçons ayant 
tré le vieillard sur la Pointe Nepean 
remarquèrent qu’il avait l’air à 
chercher quelque chose et le suivi
rent mais le vieux les chassa sem
blant préférer être seul. On croit 
que le vieillard a attendu le coup de 
canon du midi pour mettre son |

IVriL, dans le mois de novembre (1er 
nier, un billet promisse!™ fait par le Rev. 
Geo. Talbot, pire., curé île Gasselman, et 
payable à l’ordre de Martin Wliolehan. 
Le susdit billet n’est pas endossé et le 
public est mis en garde atin «le ne pas l'ac- 
ce, ter s'Tlui était présenté.

MARTIN WMOLEIIAN.

La fou'e éche'onnêe de chaque 
côté de la rue était très considé
rable et paraissait vivement impres 
sionnêe à la vue de ses Religieuses 
au costume imposant, à la marche 

. , . lente et majestueuse,—à la vue de
Sir Charles et Lady Tupper sont ces victimes qui allaient s’immoler 

allés passer quelques jours à New- «8. Wà
York. Le ministre de finances 
croit que la session sera terminée 
vers le 20 juin. 11 se mettra ensuite I courage héroïque de la Vénérable

r Angleterre et l’Es- e fondatrice, sœur Catherine 1 Angleterre (lias | . ma|gré ml0 douleur qu’elle
. éprouvait au pied par suite d’une. „ I entorse reçue il y a quelques jours, 

Les travaux des deux Chambres voujut aaslster à l’installation de ses 
ont été repris aujourd’hui et l’ani-1 fuies chéries : elle était soutenue

march s difficile par deux 
sœurs Grises. Nous offrons toute 

... notre sympathie à celta mère 
et dans les divers bureaux de la dévouée et nous souhaitons qu’elle 
Chambre des Communes et du 18e rétablisse bientôt et assiste encore

à plusieurs autres fondations de sa 
digne Communauté. Ce couvent

c g,..a, ar.’sÆStirî.sïs»*
leur aura lieu à Lapraine dans la I Qrl3e3 . ,j a été le berceau de cette 
dernière seua’ne de juin, sous les communauté qui est devenue si 
ausoices de l’Association Conserva- florissante. Nous avons tout lieu tri=e du comté que l’on est à orga- U^spérer quenelle ^nouvelle corn 

Tous les ministres français, pr09p^re. 
le chef de l’opposition à Québec et Les Sœurs Grises sont très hono- 
olusieurs autres de nos meilleurs rées et très heureuses de voir leur 
v | ancienne maison, témoin de leurs

premiers sacrifices, témoin de tant 
de souvenirs, occupée à l’avenir par 
les Sœurs du Précieux Sang. Aussi 
elles ont fait l'accueil le plus eor-

tion, mais avec 
franche et simple, et qui s’élargis 
sait à mesure que son œil observa 
leur remarquait les b‘soins de 
l’institution. On comprend facile 
ment que celte fêle ne sera pas 
oubliée de sitôt par les daines 
protectrices et les vénérables reli 

directrices de l'O.-phelinat

Msau-
Ottawa, 21 mai 1887.mon. TAPISSERIE !ON DEMEASHE
Quinze à vingt filles pour travailler chei 

M. Alex. Decltus, 257 rue Cumberland. 
Ottawa 21 mai 1887—3ins.gieuses 

St Joseph.
Demain soir, à 7 heures, aura 

lieu e demur banquet au bazar. 
Il sera patronisé par les demoiselles 
de la Congrégation de Marie Imma
culée (les enfants de Marie), et pré- 
:dé par le chapelain de la susdite 

confrérie.
Après le banquet, vers les 8 heu

res, une soirée musicale et drama
tique aura lieu, durant laquelle tous 
pourront s’amuser agréablement 
tout en contribuant aux recettes du 
bazar des orphelins. L’entrée au 
concert n’est qui de 10 centins, e; 
nul doute que les familles d’Otta
wa se feront un devoir d’assister à 
cette dern ère représentation donnée 
par les élèves des Chers Frères au 
bénéfice de l’Orphelinat St Joseph

Vendredi et samedi soirs, auront 
lieu les tirages des objets non ven 
dus et la loterie ordinaire. Le 
bazar devant être clôt samedi so r.

la mort. . ,
Nous avons surtout admi.ê le A.VTS Tapisserie de manufacture 

Anglaise, Française, Belge, 
Américaine, Japonaise et Ca
nadienne, à des prix variant 
depuis

Ayant décidé de continuer à s'occuper 
de la branche d’entrepreneur de pompes 
funèbres, comme par le qiassé, M. J. Séné- 
cal, coin des rues York et Dalhc usie, désire 
annoncer au public généralement qu’à 
dater du 1er mal, il aura constamment en 
magasin l’assoi liment le plus complet et 
varié <1 j cercueils, tentures funèbres, orne
ments de deuil, etc.

Ottawa, 4 mars 1887

en route pour 
pagne.r s:pour ac-

maîiou a en conséquence recom-| dans sa 
mencée à régner dans les couloirs 4 cts. la pièce en montant.

Je puis assurer que mon 
assortiment est dix fois plus 
complet en cette ligne que 
tous ceux d’Ottawa combinés.

Sénat.

IlÉflÉMAtiKlBVr WM. H0WE
très

Nouveaux dtballagss de marchan
dises du printemps et d’été ail 

complet.

Bloc Howe, rue Rideau, et 
30.1 rue Cumberland.

Ottawa, fi avril 1887—fini

niser.

I

' orateurs seront invités à prendre la CHAPEAUXAu Pilon Rouge, 457 Rue Sussexparole

Feutre,Pharmacie Canadienne maintenant 
ouverte

Toutes prescriptions médicales 
préparées avec le plus grand soin.

Seule agence à Ottawa des par 
fums et spécifiques français.

Toutes les drogues, produits chi
miques et spécialités sont garantis 
purs et de première qualité.

M. Laflamme ayant établi sa rési 
dence à la Pharmacie, le public 
aura l’avantage de pouvoir faire 
remplir les prescriptions des méde
cins à toute heure du jour et de la 
nuit. Prix modérés.

Ottawa, 21 Mai, 1887—1m.

mDemain esUe'jour fixé pour la I dial aux nouvelles religieuses et les 
réception grandiose qui doit être ont entourées de soins bienveil- 
faite à Son Excellence le Gouver- lants.
neur Général. Les corps de musi- La nouvelle société s - compose 
nue suivants ont été retenus pour de huit sœurs, 
la circonstance : Gardes à Pieds, La mère du Saint Cœur de Marie, 
43iém Bataillon, S.e Anne, de Hull, née Corine Duguay, sera Supé- 
Manotic et Hazeldons. Heure ; Sœur Aurelie de Jésus, née

Il a été décidé d’inviter le clergé Marie Benoit, assistante ; Sœur Ma 
à prendre place sur l’estrade lors rie Réparatrice, née Desnoyers, 
de là présentation de l’adresse à maîtresse des novices; Sœur Marie 
Son Excellence. Les comités n’ont Immaculée, née Moreau, deposi 
cessé de travailler avec aideur et taire ; Sœur du^D.vin Cœur, née 
^succès de la démonstration ml | SalîS^'ciirSîto

Soie et SPECIALISTE POUR LE TRAITEMENT
DE LA

Dvsveusie et des paralysies
Paille,

Pour messieurs, fillettes et enfants.
Casquettes en soie et en laine
Capoté caoutchouc et para 

pluie».
Circulaires caoutchouc 

poxr ., tames.
Dr de Donaldrencon

Gradué de l’Université McGill, de la Fa
culté «le Médecine de Paris, Membre 
médaillé de la Société des Arts, Science et 
Belles Lettres de Paris.
<iO Bue Stewart, (Ottawa)
Avril 28, 1887 loi.

N»
114 Rue Rideau

b


